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ilanière de L'arracher et de le couler.-Le Non-seulement elles blaichissent et décras- lire et écrire, et souvent ignorent l'un et
meilleure signe pour juger du teins auquel il sent très bien le linge, nais elles lii comme- l'autre. Aussi il ei estrésulté des procédu-
faut l'arracher est, lorsqu'on s'apperçoit que niquent une teinte bleue très agréable à loil ; rus sans fan, dinomest, que ce manque de
les deux ties de la tige sont jaunes et qu'ils elles offrent encore lavantage de ne las n clarté a donné un moyen facile à l'hydre
pierdent leurs feuilles; mais la fibre est dans iségner le linge de la mauvaise odeur qu'ex-
e meilleur état possible avant ique la graine ale souvent coliquîest lavé ausavon,quand de la chie, d'3 fi

soit tout-à-fait mûre : et si le cultivateur n'a on n'a pas ou le soin dole incer dans plusieurs ille tts.
en vue que la qualité de la fibre, il devra arra- eaux. Les omissions (e cette loi sent tiont-
cher le lin sans attendre que la graine soit lreuses. La première et la pus
entièrement mûre. La graine, cependant, est tante est le manque dipson por
de grande valeur par rapport à l'uiile qu'elle L'Aàll DE LA RELIGION ET DE LA PATRIE. l'établissenent d'écoles normales. I Le
contient, ou comme nourriture, et elle forme
un objet important dans la valeur de la ré-
colte, vu qu'elle peut produire de 41. à 71 tablir des écoles M. Ryr-
par arpent d'irlaiide. Celui qri la fait pousser QUÉBEC, 31 DEC. 1847. soit. Si jamais pays n cit besoin d'&oles
doit peser et déterminer lui-même ces avanta- pour former de bons instituteurs, c'est
ges, et il lui faut quelque jugement pour s'as- sans contredit, le Bas-Canada. Jusquà
surer du tems exact où il pourra retirer le De Iîsstr'cîboss Publique, ce joui, l'état ai nobl, si important d'ins-
plus grand prix pour sa récolte ; car il y a une titeteur a été ai ravalé, a tellemnt 6té
grande différence d>opinion sur ce point. En
Belgique on considère qu'en Parrachant de regardé comme le plus bas dos nombreuses
bonne heure, oit en obtient du lin plus fin ; professions qui que
tandis qu'en Hollande, on pense que, quoiqu'il catIlostituteur et Don peli(de personnes dignes de l'exercer> ont
paraisse phus fin, il est néanmoins plusplus le canqui est sor- voulu l'eîihrsser. Il se trouve néafi-
et granidement défectueux en fait de poids, l d d iée moins (es jeunes gens instruits qui, sual-
lorsqu'il a été écoché et sérancé. Lorsqi'ine mee o iAit.) gré le nî,f 1,ris auquel semble vuc l'ilîatitu-
partie de la récolte est abattue, il faut 'aria- E in lg
cher aussi vite que possible et la mettre à part ; Eu îi aîr tor d ns l it ! i nre, a n e
les brins les plus longs étant attachés sépa- la esse n'occupent p as rstriné sl 'ngnespni e c
rément des brins courts et moyens, On faith

rémnt es rin cortset oyes. it aittratise et sociale, la lpince ont fait Min noble sacrifice, nous dironsune attention particulière à cela sur le conti-
nent, et le fileur y trouve le moyen d'en aug- lane dur missio.
menter la valeur, ce qui doit indemniser celui (LXILE DE GtnAOt<.) A ces runes élevées, la plus douce r6con-
qui cultive ce grain, pour son trouble extra. Partout où l'cus.igur- pense do leur travaux, de leur vie de pri-
Lorsque le lin est arraché, ou l'étend par terre, n s a nue pen- vations, c'est la cons"ieneo de remplir un
par poignées, en le mettant en petits tas et ré- c rigicille s'ett soie
pandant chaque poignée sur le travers de l'au- la, crus qui la répsndcui,
tre ; on le laisse sécher pendant un jour out il n e 1. iü. et de leurs oncitoyens, celi de consacrer leurs
deux. On l'attache ensuite en gerbes ot pa- eita s
quets, (dont chacun peit contenir environ deux p c de prit î"x'e g
poignées) ; oi le transporte du champ, poule dl'pinc irs lre de ces digues instititets est infini-
coulr, ou on le coule immédiatement, après nient petit ; et cil dors du ces hommes
quoi on le porte à l'eau pour l'y tremper. Lha- crco l .s iiO dévoués ai bien commun, parcouros nos
hitude de serrer le lin à Courtrai aussitôt qu'on héros de note pays; ci ris Canipagnes, et sies verrons rue pus dca
l'a arraché, (sans auparavant le lier) convient cria, je n'ai çat ti.'aaiitcr deux tiers des instituteurs que l'o11 y ren-
bien à ce pays. On le met debout par poi- l'xep donné parles ca-
gnées, les unes, à côté des autres, le bout de 10 e i .ti cntre, nu lieu -lenseigner devraient aller
la racine étendu, et le haut se joignant en la - s'asseoir sur le dernierbane ie leurs écoles.
farine de la lettre A, de manière à faire des rl y a datte nécessité absolue, nécessité in-
tas d'environ huit pieds de long, au moyen dispensable d'établir dls écolei normales
d'un lien qui tient les bouts fermes. De cette La civilisation rît fille de pour former (les maitios capables d'aîîsui-
manière il résiste à la pluie, tourne au vent et La cdi- glie' la L'nr't d'enigner est
sèche vite. On peit sous huit un dix jours le lioS préalable de tri en
lier en petites bottes, et l'emporter pour lu sec iq1 ie t m est le ule l'iine gééale-
couleret le tremper: ou on peut 'entasser & s.ý n lecur. et - l stje résultatl dépend us modee
dans le champ ou le mettre en grange ; il
faut en ôter la graine f loisir pendant lhiver; seigucuiont pour on efficacité. Oi, ce
et tremper le lin dans le mois de mai suivant. Nous avons dans lin pre"aier article, nest que dans Ls écoles normales qin
On recommande fortement cette mathiiode dans promis la critique (le la loi réglant ls- toutes les coisiiissances nécessaires au
les pays, où on pourra Padmettre. On s'as- truc'ion élémentairo rans le graidart d'instruire, peivent êtrnacqui-
sure par là de la meilleure saison pour le
tremper et faire pousser llieibe, saison com- nts venons aujourd'hui commencer la S, La hégislainre di Bas-Canada avait
parativement oiseuse, lorsqu'on n'est point ap- tâche que ntus ntis sommes imposée. passé une loi peur l'étab!issenient de ces
pelé à récolter des moissons plus importantes. Le premier reproche que nous avons i es; cotte loi qii avait rcu tin coin-
On dit aussi que le lin s'améliore beaucoup en faire à cette loi, c'est d'iti'olieu claire, iaemeît d'action, i'étantque toniporai-
le serrant pendant deux ou quatre ans. et parfois inintelligible; c'est d'être trols re, par suite de malhureuses circonstances

compliquée dans ses dispositions; c'e.st ia îyas été i'enollvnllée.
I~cuioine Bocslliic enfin, ses omlissions qui on lsaral3'scit M. Guixot, premier ministre actuel do

Pol'eret, s'ils, ne le détruîisenst lias entiière- la, France, a dit oni présentant à Il. Cham-
CENDRE DE FOUGERE munt. Parlos d'abord de son manque lire des Députés, ha loi sur linstruction

EMIPLoYF.S POUR LE neAissAGE. Sur ce sujet, nous n'avons que lrmnrc: « Toutes ces dispositions ne se-
li eu <le choses à dire, les opinions dos ju- t'ont d'ancu ft, .gsi nious ne prenons lat

Le Journal Economique de Sulde, indique un riseonsultes, les décisions des tribunaux, poise de donner à 'école ainsi établie
procédé qui, s'il était aussi efficace que le dit les difficultés sans cesse renaissantes qui un instituteur capable et digne de la liante
cette feuille, deviendrait d'une grande ressour-
ce pour lesliabitants des campagnes. se présentent à chaque pas, dans a - ission d'instruire lu peuple. Ou ne petit

On ramasse une certaine quantité de fou- tin de ses plus inportantes dispositions, lu répéter trop souvent c'c. le suitre qui
gres, que l'on va chercher dans les bois ; on en sont ine p suilisante Que toute fait
les brûle et on en recueille les cendres, le ma- personne désintéressée et d'un sens droit, "Quelle union de qualités assorties
nière à ce qu'elles ne contiennent aucun corps lise cette loi, la iédite - elle demeurera ne faut-il îss pour forier un boik maître
étranger, par exemple, ni terre, ni sable, ni coince que cette toi dent la iiis à Un bon naitre doit es 2avoir'plus qu'il
gravier. On delaye ces cendres dans de l'eat exécution est confiée aux commissires d'é- n'est obligé d'enseiger, afi denseigner
jusqu'à ce qu'elles aient la consistance d'une
pte épaisse. On en forme des boulettes de la , plus cls deux tiers sont illet- avec intelligence et avec goût ; il dlit pas-
grosseur d'une pomme, et on les fait sécher au très, ne possède pas cette clarté, cotte pré- sêdes' un esprit noble et élevé afin de con-
soleil. Ces boulettes remplacent parfaitement cision ai nécessaires à toute loi dont les lerrer cette d esprit et le uiain-
le savon, ci durent trè-lonvte.vps.s agents élus lai le eule savent à peine tiencsn'u lesquels il 'olitienurn jamais lu


